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Notes de lecture : mots, expressions et phrases en caractères gras à remarquer ou à discuter sur :
Reading notes :  words, expressions and sentences to be remarked  or discussed in bold types /
L’envasement et la salinisation des systèmes d’irrigation

Chapitre VII de ‘‘La Terre sans arbres, la destruction des sols à l’échelle mondiale’’

Erik P. Eckholm Robert Laffont 1976 (traduit de l’américain)

-p. 167-170 : Que la Mésopotamie soit probablement la plus ancienne zone irriguée du monde n’est pas un fait encourageant. Le résultat de 6 millénaires d’exploitation humaine est plutôt désastreux (…). Irak : (…) sur les terres qui n’ont pas été abandonnées, le rendement (…) est un des plus faibles du monde (…). En 2000 ans, les techniques d’irrigation sumérienne ont dévasté le sol (…). En l’absence de moyens naturels ou artificiels de drainage, la nappe phréatique commença à s’élever (…). Même lorsque les eaux souterraines n’étaient pas trop salées, elles endommageaient ou détruisaient les racines des plantes (…). Des siècles d’humidité et d’assèchement répétés ont laissé une épaisse croûte blanche sur le sol, le rendant impropre à l’agriculture (…). Tant qu’un système de drainage souterrain ne sera pas mis en place (…), la situation (…) ne pourra qu’empirer (…). L’orge résiste mieux au sel que le blé (…). Vers 3500 av. J.-C., le blé et l’orge étaient cultivés en proportions égales. Mille ans plus tard seulement un sixième des cultures étaient consacré au blé, et (…) vers 1700 av. J.-C., la culture du blé avait disparu dans la plus grande partie du sud de l’Irak (…). A mesure que les systèmes d’irrigation croissaient en taille et en complexité, un nouveau péril menaça la production alimentaire : les énormes masses de vase charriée par les rivières jusqu’aux canaux d’irrigation.

-p. 183 : Si le Pakistan et l’Irak constituent les exemples les plus dramatiques de (…) la salinité, le problème est critique dans chaque continent. L’engorgement des sols et la salinité diminuent les rendements  dans presque chacun des 30 pays qui possèdent plus d’un demi-million d’hectares de terres irriguées.

-p. 188 : L’envasement des fleuves et des rivières est, bien sûr, le résultat de l’irrigation des terres.

-p. 189 : Tant que les forêts seront défrichées pour permettre la mise en culture de nouvelles terres, ou sévèrement endommagées par l’abattage inconsidéré des arbres, le pâturage et le ramassage du bois de chauffage, (…) la quantité d’alluvions charriées par les rivières et les fleuves augmentera.

-p. 190 : La menace de l’envasement est fréquemment sous-estimée par les constructeurs de barrage.

-p. 192 : Une enquête effectuée aux Etats-Unis en 1941 indiqua que 39% des réservoirs du pays fonctionneraient pendant moins de 50 ans.

-p. 198-199 : L’un des facteurs clés qui a permis à la production alimentaire mondiale de répondre aux besoins massifs de l’après-guerre a été l’accroissement historiquement sans précédent des capacités d’irrigation du globe. En 1800, le monde comptait 8 millions d’hectares de terres irriguées ; en 1900, 40 millions ; en 1950, 105 millions et en 1970, 190 millions (…). La plupart des possibilités économiques mondiales du développement de l’irrigation ont déjà été exploitées (…). L’explosion de l’irrigation mondiale durant le 3e quart de ce siècle (=le XXe) ne pourra être répétée dans le dernier quart. Bien que la superficie mondiale irriguée se soit accrue annuellement de 3% entre 1950 et 1070, son taux d’accroissement sera probablement un peu inférieur à 1% dans les dernières années du siècle. Donc, plus le besoin d’eau augmentera, moins celle-ci sera disponible. Dans de telles conditions, la destruction pernicieuse des systèmes d’irrigation par le sel et la vase aura certainement des conséquences plus dramatiques.

